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structure de la fleur entraîne une dissemblance dans la conception d e
l'appareil nectarifère . En effet, chez les Silenoideae, les pétales sont
concrescents avec le long androgynophore au sommet duquel se trouve
la glande. Le calice tubulaire est indépendant de cet ensemble . Ici, au
contraire, les pétales sont plus longuement liés au calice qu'à l'androcé e
(pl . I, 2 ; II, 4c ; III, 1) . Il en résulte la constitution, sur une faible
longueur, de deux tubes emboîtés, périanthe et androcée, séparés par un
espace dont les points bas forment les logettes réceptrices du nectar .

Cette remarquable organisation de l'appareil sécréteur, outre l'in-
térêt qu'elle a de présenter un nouvel aspect de la différenciation de
cet appareil chez les Caryophyllaceae, constitue un élément supplémen-
taire d'individualité de la tribu des Sperguleae vis-à-vis des autre s
membres de la famille.
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PAPAVER FEDDEANUM WEIN (HYBRIDE)
par Christian FORESTIER .

Cet hybride est mentionné dans la flore de P . FOURNIER (Les Quatre
Flores de la France, p. 372) comme résultant du croisement entre Pa-
paver rhoeas L. et Papaver strigosum Boenn .

Voici la description d'un pavot, présentant ces caractéristiques ,
trouvé à Lyon (Ville), cours Général-Giraud (enceinte Ecole de Tissage) ,
le 24 mai 1969 .

Ce pavot présente effectivement des caractères généraux inter-
médiaires entre ceux de P . rhoeas d'une part, et ceux de P . strigosum
d 'autre part, notamment pour ce qui concerne :

1° les soies des pédoncules, en partie étalées (P . rhoeas), en parti e
appliquées (P . strigosum) ;

2° les dents des feuilles, de longueur intermédiaire entre celles d e
P. rhoeas (longues) et celles de P . strigosum (courtes) ;

3° la couleur des feuilles, intermédiaire entre le vert clair de
P. rhoeas et le vert plus foncé de P . strigosum .

Il présente en outre les aberrations d'hybride suivantes :
1° renforcement de l'éclat de la couleur (corolle rouge vif) ;
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2° augmentation du nombre des pétales (en nombre impair : 9) e t
probablement des sépales (mais ceux-ci étaient bien entendu déj à
tombés) ;

3° phénomène de « Nanisme » observé notamment sur un plant
(largeur de la fleur 1 cm, alors que P . rhoeas, strigosum et f eddeanum
« normaux » ont couramment des fleurs larges de 6-7 cm) .

J'en ai trouvé deux plants, l'un de taille presque normale, à fleur
pleine et très colorée, l'autre, plus petit, à fleur pleine minuscule, à
quelques centimètres l'un de l'autre, dans l'herbe et à plusieurs dizaine s
de mètres d'une colonie de P . strigosum (mais pas de P . rhoeas dans l e
voisinage, du moins à ma connaissance) . Les lieux étaient l'objet de
travaux, notamment aux bulldozers (agrandissement de l'Ecole de Tis-
sage) .

Le fait, peut-être intéressant, est la formation apparemmen t
spontanée ou du moins non volontairement provoquée par l'homme,
semble-t-il, de cet hybride .

Présenté à la Section de Botanique en sa séance du 14 mars 1970 .

CARACTERES MYCELIENS DE QUELQUES POLYPORE S
DE GUYANE FRANÇAISE

par A . DAVID * .

RÉSUMÉ

Parmi les six espèces de Polypores étudiées, quatre ont un compor-
tement normal, sont tétrapolaires et secrètent de la laccase . Ce sont :
Trichaptum trichomallum (Berk. et Mont .) Murr., Trametes occidentalis
(Klotzsch) Fr ., Trametes elegans (Spreng. ex Fr.) Fr. et Hirschioporus
sector (Ehrenb. ex Fr .) . Gloeophyllum striatum (Sw. ex Fr .) Murr. a l e
comportement astatocénocytique de tous les Gloeophyllum étudiés aupa-
ravant . Coriolopsis fulvocinerea Murr. présente en commun avec le s
espèces du genre Trametella de nombreux caractères : nous proposons
son transfert dans le genre Trametella .

*
* *

L'étude du comportement nucléaire chez les Polyporacées européen s
a déjà fait l'objet de plusieurs travaux de notre part (1967-1968-1969a -
1969b) et nous a convaincu de l'importance de ce critère dans la
reconnaissance des affinités vraies donc dans la systématique . Les
observations antérieures faites à Lyon comme ailleurs ont porté exclusi-
vement sur les espèces des pays tempérés ; il nous a paru indispensable
de les étendre aux représentants des pays chauds . Nous avons donc pro-
fité de l'occasion qui se présentait à nous d'étudier quelques Polypore s
récoltés en Guyane française par P. BERTxaT (octobre 1968) . Ce sont :
Trametes elegans (Spreng. ex Fr.) Fr ., Hirschioporus sector (Ehrenb .
ex Fr.), Gloeophyllum striatum (Sw. ex Fr.) Murr. et Trametella ful-
vocinerea (Murr .) . Nous y ajoutons l'étude de Trametes occidentalis
(Klotzsch) Fr . connu d'Amérique centrale et du Sud mais récolté en
Afrique tropicale (Gabon par G . GILLES) . Presque toutes ces espèces ont
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